
Compte-rendu de la cérémonie organisée le jeudi 6 mars 2008 à l’hôtel Hilton en 
hommage aux femmes du corps de la santé qui ont participé à la révolution algérienne  

 
Le jeudi 6 mars 2008 , le quotidien national Horizons  a organisé une cérémonie de 

remise de médailles aux femmes du corps de santé ayant participé à la lutte de libération 
nationale . 

Cette cérémonie organisée à l’occasion de la journée internationale de la femme a 
été rehaussée par la présence du chef du gouvernement monsieur Belkhadem ainsi que 
du ministre de l’information monsieur Boukerzaza .De nombreuses moudjahidates de ce 
corps de la santé étaient présentes ainsi que de nombreux moudjahiddines , 
universitaires , hommes et femmes politiques et de la presse. 

A signaler l’édition par le journal Horizons d’un numéro spécial intitulé «  les anges 
de la révolution » distribué au cours de cette manifestation . Ce numéro de très bonne 
facture technique , agrémenté de nombreuses photos ,retrace le parcours de plusieurs 
moudjahidates de la santé ayant succombées au cours de la révolution ou encore en vie . 

 

 
 

Le chef du gouvernement Monsieur Belkhadem et la directrice du quotidien Horizon, lors de 
l’inauguration de cette journée. 

 

 
 

Monsieur Boukerzaza , ministre de l’information avec une journaliste du quotidien Horizons . 
 

 
 
 
 



Pour en revenir au programme de cette journée , après un témoignage émouvant de 
la part de 2 moudjahidates : 

�  Meriem Mokhtari  ( Thawria ) qui a vécut près de 6 années dans les djebels 
de Tiaret où elle soigna les djounouds blessés sous la houlette du docteur 
Youcef Damardji . Après l’indépendance , elle fit de son domicile un 
véritable musée où elle garde religieusement tous les objets et effets de sa 
vie de maquisarde . 

�  Affoun Bouamama ( El houra) a été la 2ème moudjahida à prendre la parole. 
Son parcours est assez spécial et mérite d’être rapporté : utilisé à son insu 
comme boite aux lettres par son beau-frère membre de l’ALN , elle due 
prendre le maquis à l’âge de 13 ans et demi lorsqu’elle fut découverte . Au 
maquis sous les ordres du colonel Lotfi , elle appris le maniement des armes 
puis à pratiquer les soins aux blessés en tant qu’infirmière . Du fait de son 
âge  , on a dû lui confectionner une tenue de combat sur mesure , tenue qui 
est gardée précieusement au musée national du moudjahid . 

 

 
 

Madame Meriem Mokhtari au cours de son témoignage . 
 

                   
 

Les moudjahidates Meriem Mokhtari et Affoun Bouamama 
 

Après ces 2 témoignages poignants , le chef du gouvernement monsieur Belkhadem 
a remis des médailles de reconnaissance à ces femmes  du corps de la santé qui ont 
œuvré , comme toutes les franges de la population algérienne , pour que vive l’Algérie 
libre et indépendante . 



Le deuxième volet de cette manifestation a permis à deux professeurs de l’université 
d’Alger ( le Pr. Messaouda Yahiaoui du département d’histoire et le Pr. Larbi Abid de la 
faculté de médecine ) de retracer le parcours exemplaire de certaines médecins et 
infirmières  de cette époque glorieuse de notre pays . 

Le Pr. Abid a conclue en s’adressant à la représentante du ministre de la santé , lui 
demandant  d’honorer la mémoire des sœurs Bedj , infirmières mortes au champ 
d’honneur , en baptisant le nouvel hôpital en construction à Chlef  ( leur ville natale)  de 
leur nom .  

 

                     
 
    Numéro spécial d’Horizons                                   infirmières moudjahidates en stage en Egypte  


